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évêques et les fidèles redoubler de dévouement, de fidélité 
envers Lui, s’unir plus intimement à leur Père bien-aimé, et 
adresser au Ciel des supplications ardentes pou; le triomphe 
de l’Eglise et le salut des âmes.

Sa Sainteté remercie vivement Votre Grandeur, le clergé et 
les fidèles confiés à sa sollicitude, de cette protestation 
d’amour, de leurs sentiments de piété filiale ; et tandis qu’Elle 
implore sur vous-même et sur vos diocésains l’abondance des 
grâces divines, Elle accorde à tous, avec effusion, la Bénédic­
tion apostolique.

Je saisis volontiers cette occasion pour vous renouveler, 
Monseigneur, ' assurance de mes sentiments très déviés en 
Notre-Seigneur.

(Signé) R. Card. Merry del Val.

Cantique à la gloire de la nation canadienne

(Traduction d’un article de La Palestra del Clero,

Rome, 11 mai 1911.)

Le magnifique spectacle de foi, donné au monde par le 
noble peuple canadien lors du Congrès eucharistique de Mont­
réal, en septembre dernier, a édifié et enthousiasmé la catho­
licité tout entière, à la grande fureur des ennemis jurés de la 
foi du Christ.

Ce fut alors qu’un de nos collaborateurs jeta sur le papier 
quelques pensées qu’il se proposait de traduire en vers italiens ; 
mais il a craint que l’on ne trouvât cette composition un peu 
longue, et même fastidieuse.

Alors lui vint l’idée de donner à ses pensées la forme d’jn 
cantique « psalmistique », d’autant plus qu’il s’agissait de cé'é- 
brer une nation éminemment religieuse, chez qui le catholi­
cisme est si florissant.

La Direction (de la Palestra) a voulu dédier ce cantique à 
ce modèle de piété, de zèle et de doctrine qu'est Son Excel­
lence 111“' et Re\™', Monseigneur Louis-Nazaire Bégin, que 
nous pouvons appeler le Doyen de nos Associés. Et nous espé­
rons que l’illustre Prélat, qui est dans son pays l’objet de tant


